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paraisse toujours le lien qui les rattache les uns aux autres. Des evenements
importants sont laisses dans l'ombre (les motifs du rappel de Malesherbes
au Conseil, par exemple) tandis que d'autres occupent une placo exageröe
(ni l'affairo des papiers de Turgot ni les relations amöricaines ne möritaient
un chapitro separö).

Mais — et il faut y insistcr — la matiere de ce livre est si riebe que l'on
passe volontiers ä l'auteur ses negligences ou ses lacunes. A la fin de son
avant-propos, M. Grosclaude declare qu'il a voulu «faire mieux juger de
la place quo Malosherbes a occupee dans son siecle et du röle qu'il y a jouö
par sa pensee et par son action». Ce dessein, M. Grosclaude l'a pleinement
aecompli et son ouvrage comptera desormais au nombro des livros
indispensables ä la bonno connaissanco des «origines intelloctuellos do la
Revolution francaise» et du XVIII" siecle en gönöral.

Genöve J.-D. Candaux

John Christopher Herold, Germaine Necker de Stael. Traduit de l'anglais
par Michelle Maurois. Paris, Plön, 1962, 6 + 517 p., 8 planches.

«Quand je commoncai d'öcriro le present livre, dit l'auteur dans sa pre-
faco, assoz d'etudes specialisees avaient ete publieos pour mo persuader do

la necessite... d'arrivor ä une synthese. Ainsi je me fixai la täche d'öcriro
une biographie qui ongloberait tous les aspects: non pas une biographie
definitive... mais uno biographie qui saisirait Madame de Stael dans sa
totalitö et la ferait rovivre dans la conscience du public.»

Son dessein, M. Herold l'a aecompli au pied de la lettre. L'ouvrage qu'il
public ne constitue effeetivemont pas une biographie definitive: basö uniejuo-
inent sur les ouvragos et les documents publies, il est ecrit tout entier de
seconde main et ne recourt jamais aux sources. Mais s'il a döliberömont
renoncö ä chercher dans «la masse de documents demeuree inconnue» les

renseignements qui pouvaient lui manquer, M. Herold n'a pas hesite k
incorporer dans la Version francaise de son ouvrage les faits nouveaux (sur
les relations do Mme de Stael et de Ribbing, notamment) qu'avaient apportes
les publications posterieures ä la parution do sa Version anglaise.

Biograpbio «in progress» donc — mais plus encore synthese. Touto
Madame do Staöl est dans ce livre: sa famille, ses amis, ses amis, ses voyages,
ses amours, sa fortuno, sa ponsöe et ses u'uvres, s'öclairant, s'explicjuant

MS 145, si importantes pour la connaissanee des rapports de Malesberbes avec Segliier, lui
ont echappd. Une interessante lettre ä Jussleu (Geneve, MS Suppl. 357, f. 52), la correspondance

avec lc llbraire-imprimeur Fraucois Grasset (Paris, Bibliotheque nationale, Fr. 2213(1,

f. 249—258; Fr. 22146, f. i); Fr. 22147, f. 78; etc.), n'ont pas retenu davautago son attention.
Bn outre, M. Grosclaude s'est contente, dans certains cos, de transcrire des textes d'apres
les brouillons do Malesberbes sans s'inquieter de savoir si les originaux existalent encore:
ainsi la longue lettre a Albrecht von Mülinen du 17 mai 1789 (p. 041—643) est eonserv6e

en original a la Biblioth6que de la Bourgeoisie de Beine oü M. Groselaude aurait pu fucilo-
nient B'en proourer une pbotooople de facon a vciifier son texte.
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les uns les autres. Son influence sur la litteraturo ot le mouvement des idees
au XIXe siecle n'est assuröment qu'esquissöe: mais cette ötude n'entrait
pas dans le cadre d'uno biographie, meme au sens tres large que M. Herold
a donne au mot.

«Je me sentais soutenu ä chaque pas, öcrit encore l'auteur k propos de
la rödaction de cot ouvrage, par une Sympathie intellectuelle et une simi-
larite d'intörets qui transformaient lo travail en aventure. .To me trouvais
ongagö activcment, pour ainsi dire, dans uno conversation qui me fit sentir,
d'uno maniere directe, sans intermödiaire, toute la force que Madame de
Stael possödait dans cet art...» Cette Sympathie, on la sent sous-jacente
tout au long du livre et c'est eile assuröment qui a permis ä M. Herold
d'atteindre ä tant de luciditö ot de sereine objoctivitö. Le bon sens et l'hon-
netetö de la prösente biographie sont aussi öloignös de l'hagiographie qui
fut longtemps en honneur ä Coppet quo de la hargne partisane qu'affichent
certains critiques contemporains.

On no saurait enfin, meme en une recension de quelques lignes, passer
sous silence les eminentes qualitös du style de M. Herold. Le professeur
de Columbia a su faire de son recit quelque chose de vivant, et souvent
meme de captivant, tout en gardant ses distances. Une tres britannique
ironie affleure sans cesse, que la traduetion de Michelle Maurois a fort bien
rendue. Et si le sujet pretait au brio, M. Herold incontestablement s'en est
montrö digne, car plusieurs de ses chapitres sont de vöritables morceaux
de bravoure1.

Genöve J.-D. Candaux

Staat und Gesellechaft im deutechen Vormärz 1815—1848. Klett-Verlag, Stutt¬
gart 1962. 272 S. (Band 1 der Schriftenreihe des Arbeitskreises für
moderne Sozialgeschichte, hg. von W. Conze.)

In diesem Sammelband, der 7 Einzolbeiträgo vereinigt, wird der
Spannungszustand zwischen Staat und Gesellschaft im Zeitraum zwischen der
Französischen Revolution und der 48er Revolution behandelt. Auf der
einen Seite steht der absolutistische Staat, der dio öffentliche Gewalt im
18. Jahrhundert weitgehend monopolisiert, auf der andern Seite die
Gesellschaft, die sich von ihm abliebt, die ihre ständischen Fesseln und ihre
wirtschaftlichen Bindungen abzuschütteln sucht und nach einem organischen
Einbau in den Staat, vor allom nach politischer Mitverantwortung ruft.
Obwohl dieso Fragestellung nicht in allen 7 Boiträgen in gleicher Weise
im Vordergrund steht, so ergibt sich doch ein abgerundetes Ganzes. Th.
Schieder und W. Conze versuchen die deutsche Frage in ihrer Gesamtheit
zu erfassen, während O. Bruner, R. Ko8elleck, W. Zorn und W. Fiacher das

'Unercmorquoaltttraduetrico: ounoditpas <lo Vaud» (p. 189) mais «loPaysde Vaud».
Quant a l'auteur, ou aimerait le voir rectifler lc jugement qu'il porte sur l'Italie du debut
du XIXe siecle <oü, pr6teud-il (p. 357), personue ne lisalt de livros«. Corinne a 6to tradulto
en Italien des 1810.
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